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La seance est ouverte a 10 h 10. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

Consolidation de la paix en Afrique de l’Ouest 

Rapport du Secretaire general sur les activites 
du Bureau des Nations Unies pour l’Afrique 
de l’Ouest et le Sahel (S/2017/1104) 

Le President {parle en anglais): Conformement a 
l’article 39 du reglement interieur provisoire du Conseil, 
j’invite M. Mohammed Ibn Chambas, Representant 
special du Secretaire general et Chef du Bureau des 
Nations pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, a participer 
a la presente seance. 

Le Conseil de securite va maintenant ahorder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

J’appelle l’attention des membres du Conseil 
sur le document S/2017/1104, qui contient le rapport 
du Secretaire general sur les activites du Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel. 

Je donne maintenant la parole a M. Chambas. 

M. Chambas {parle en anglais) : C’est unhonneur 
pour moi que de prendre la parole aujourd’hui devant 
le Conseil pour lui presenter le rapport du Secretaire 
general sur les activites du Bureau des Nations Unies 
pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (S/2017/1104). 

En depit des progres qui continuent d’etre 
enregistres en Afrique de l’Ouest et au Sahel, 
notamment en ce qui concerne les transitions politiques 
democratiques et pacifiques, la situation en matiere 
de securite dans la region demeure tres preoccupante. 
Au Mali, des terroristes ont lance contre les bases de 
la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation au Mali (MINUSMA) 
a Kidal une attaque complexe qui a coute la vie a un 
soldat de la paix. Trois soldats maliens supplementaires 
ont recemment ete tues par une mine terrestre dans la 
region de Mopti, ainsi qu’un autre par des terroristes 
a Niono. Deux attaques distinctes sur des postes de 
securite ont egalement ete signalees au Burkina Faso, 
pres de la frontiere avec le Mali. Les attaques au Mali 
ainsi qu’a l’interieur de la zone de la triple frontiere 
Mali-Niger-Burkina Faso sont principalement attributes 
a des groupes affilies a Al-Qaida et a l’Etat islamique du 
Grand Sahara. 


Au Niger, le nombre croissant d’incidents 
touchant a la securite a oblige le Gouvernement a 
consacrer 17% de ses depenses publiques au secteur 
de la securite en 2018, contre 15% en 2017. Mais cette 
decision a declenche des manifestations dans la capitale 
nigerienne, etant donne les effets prejudiciables que 
cette hausse devrait avoir sur capitivite la prestation des 
services sociaux. 

Apres une baisse notable du nombre d’attaques 
commises par Boko Haram au cours du premier semestre, 
le nombre d’incidents est reparti a la hausse depuis 
septembre de l’annee derniere, avec un pic de 143 victimes 
civiles pour le seul mois de novembre 2017. Le nombre 
d’attaques dans lesquelles des enfants ont ete utilises 
comme kamikazes par Boko Haram a quintuple par 
rapport a 2016, pour atteindre 135 en 2017. Bien 
que 700 personnes enlevees par Boko Haram soient 
recemment sorties de captivite, le groupe continue de 
kidnapper des innocents, comme en temoigne la recente 
disparition de 31 exploitants forestiers a Gamboru, 
pres de la frontiere avec le Cameroun. Au total, plus 
de 2 millions de personnes deplacees attendent toujours 
desesperement que la crise dans le bassin du lac Tchad 
prenne fin. 

La riposte globale de la region pour faire face 
a la menace posee par Boko Haram doit etre appuyee 
par la communaute internationale. Je salue les efforts 
fructueux de la Force multinationale mixte et je me 
felicite de la conference sur la restauration du lac Tchad 
qu’accueillera le Nigeria le mois prochain. 

Au Sahel, le Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel) a accompli des progres notables dans la 
mise en oeuvre operationnelle de sa force conjointe, 
notamment en etablissant sa structure de militaires de 
haut rang et un quartier general de la Force a Sevare, 
et en menant sa premiere operation militaire avec les 
troupes frangaises a la fin du mois d’octobre 2017. 
Conformement a la resolution 2391 (2017), des 

consultations sont actuellement en cours au sujet de la 
conclusion d’un accord technique entre l’ONU, l’Union 
europeenne et les Etats du G5 Sahel sur la fourniture 
d’un appui operationnel et logistique a la Force conjointe 
par l’intermediaire de la MINUSMA. 

Le 8 decembre, a l’occasion d’une reunion des 
ministres des affaires etrangeres de l’Union europeenne 
et des representants du G5 Sahel a Bruxelles, j’ai 
souligne que la reponse en matiere de securite devait 
etre completee par des mesures pour s’attaquer aux 
problemes de gouvernance et stimuler le developpement 
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economique et la resilience de la population du Sahel, 
telles qu’enoncees dans la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel. 

Au cours des six derniers mois, il y a eu des progres 
importants dans les efforts pour revitaliser la Strategic, 
notamment grace a un vaste recensement des activites 
bees a la Strategic et a la presentation d’une proposition 
visant a renforcer la resilience de la population du Sahel 
durant la troisieme Journee annuelle du financement 
climatique, le 11 decembre dernier a Paris. Un plan 
d’appui a la Strategic integree des Nations Unies pour le 
Sahel va maintenant etre circule aupres des partenaires 
nationaux, regionaux et internationaux, de maniere a 
harmoniser les approches et a mobiliser un appui effectif 
pour le Sahel, conformement aux priorites nationales et 
regionales, au Programme de developpement durable a 
l’horizon 2030 et a l’Agenda 2063. 

Parallelement, la multiplication exponentielle 
des conflits intercommunautaires et des conflits entre 
agriculteurs et eleveurs, qui ont fait plusieurs centaines 
de victimes ces derniers temps, doit egalement etre une 
source d’inquietude. C’est une bombe a retardement qui, 
si on y prete pas garde, pourrait avoir des repercussions 
hien au-dela du simple niveau communautaire. 

En decemhre dernier, au cours du Comite 
directeur de l’lnitiative cotes de l’Afrique de l’Ouest, 
les pays membres se sont engages a renforcer la lutte 
contre le crime organise, conformement au Plan d’action 
regional de la Communaute economique des Etats de 
l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO) contre le trafic illicite 
de drogues, la criminalite transnationale organisee et la 
toxicomanie. En outre, la migration est devenue une des 
activites les plus lucratives pour les reseaux criminels 
dans toute l’Afrique de l’Ouest et le Sahel. A cet egard, 
mettre fin a la traite des etres humains doit rester une 
priorite ahsolue en 2018, comme l’a recemment souligne 
le Secretaire general Guterres. 

Conformement a la resolution 2282 (2016), 
l’Organisation des Nations Unies continue de tester 
l’approche axee sur la perennisation de la paix en Gambie 
et au Burkina Faso dans le but de garantir une paix 
durable et la consolidation de ces jeunes democraties. 
Un appui vigoureux de la communaute internationale 
au plan d’urgence du Burkina Faso permettra au pays 
de resister aux menaces a sa paix et a sa securite. La 
Gambie vient d’achever la premiere phase de sa reforme 
du secteur de la securite, et la consolidation de la 
democratic progresse avec le genereux appui financier 
des partenaires internationaux. Toutefois, une attention 


accrue aux problemes rencontres par les deux pays dans 
les domaines de la reforme du secteur de la securite, de la 
reconciliation nationale et de la justice reste necessaire. 
L’ONU continue de travailler en etroite coordination 
avec l’Union africaine, la CEDEAO, l’Union europeenne 
et d’autres partenaires a cet egard. 

Le respect des droits de l’homme et de l’etat de 
droit est une base fondamentale pour promouvoir la paix, 
la securite et le developpement. C’est pourquoi je me 
felicite tout particulierement de la nouvelle loi adoptee 
par le Burkina Faso sur les defenseurs des droits de 
l’homme et de la loi recemment adoptee par l’Assemblee 
nationale gambienne portant creation d’une commission 
nationale des droits de l’homme. Au Nigeria, la creation 
d’une commission judiciaire chargee d’examiner le 
respect par les forces armees du droit international 
humanitaire et le debut des procedures judiciaires 
contre les suspects de Boko Haram doivent egalement 
etre salues. 

En ce qui concerne la demarcation de la frontiere 
entre le Cameroun et le Nigeria, les relations de bon 
voisinage entre les deux pays continuent d’ameliorer les 
chances de voir cette entreprise aboutir. 

La tendance a la tenue d’elections democratiques 
en Afrique de l’Ouest se poursuit. On notera en 
particulier, que le 10 octobre et le 26 decembre, le peuple 
liberien s’est mobilise en masse pour elire pacifiquement 
un nouveau President. Je felicite le peuple liberien 
et ses dirigeants pour avoir recouru a des moyens 
exclusivement legaux pour regler tous les differends de 
nature electorate; cela a permis de renforcer davantage 
les institutions democratiques en place. La presence 
dans le pays de l’ancien President nigerian Obasanjo, 
que j’ai accompagne en sa qualite de membre du Comite 
consultatif de haut niveau sur la mediation, cree par 
le Secretaire general, au lendemain du second tour de 
l’election presidentielle le 26 decembre, a contribue 
au discours tres digne dans lequel le Vice-President 
Boakai a reconnu sa defaite et au geste magnanime du 
President-elu George Weah, et a demontre une fois de 
plus l’efficacite de la diplomatic preventive. 

II convient desormais d’accorder une attention 
redoublee aux elections a venir au Sierra Leone et en 
Guinee. Au Togo, les partis de l’opposition continuent 
leurs protestations. L’absence de consensus sur la mise 
en oeuvre des reformes constitutionnelles dans le pays 
pourrait menacer la tenue des elections legislatives et 
locales prevues cette annee. Je continue de collaborer 
etroitement avec le President ghaneen Nana Akufo-Addo 
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et avec le President guineen Alpha Conde, egalement 
President de l’Union africaine, afin de contribuer 
au reglement de l’impasse entre le Gouvernement et 
l’opposition, dans le respect de la Constitution togolaise, 
des meilleures pratiques democratiques regionales et 
du Protocole de la CEDEAO sur la democratic et la 
bonne gouvernance. 

Alors que nous rendons hommage a la Presidente 
sortante du Liberia, M me Ellen Johnson-Sirleaf - dont 
le mandat arrive a expiration apres 12 annees passees 
a la tete de son pays - pour les services qu’elle a rendus 
a son pays et a l’ensemble de la region, en particulier au 
cours de sa presidence de la Communaute economique 
des Etats de l’Afrique de l’Ouest, il nous faut redoubler 
d’efforts pour promouvoir la participation des femmes a 
la prise de decisions et aux postes de direction et faire en 
sorte que les jeunes de la region soient solidement places 
au cceur des politiques de developpement. 

Enfin, je voudrais souligner que le Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel 
reste fermement resolu a continuer d’appuyer les efforts 
visant a consolider la paix et la stabilite en Afrique de 
l’Ouest et au Sahel, conformement a son mandat, et se 
felicite vivement de l’appui constant que lui apporte le 
Conseil de securite. 

Le President (parle en anglais) : Je remercie 
M. Chambas de son expose. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration. 

M. Tanoh-Boutchoue (Cote d’Ivoire) : La Cote 
d’Ivoire prend note avec grand interet du rapport 
du Secretaire general de l’Organisation des Nations 
Unies (S/2017/1104), S. E. M. Antonio Guterres, a qui 
elle reitere son soutien dans ses efforts inlassables de 
promotion de la paix et de la securite durables dans le 
monde en general, et en particulier en Afrique de l’Ouest 
et au Sahel en particulier. 

Mon pays felicite par ailleurs son Representant 
special, M. Mohamed Ibn Chambas, pour son brillant 
expose qui, s’il situe le Conseil sur les progres 
accomplis depuis la publication du rapport du Secretaire 
general en juin 2017, nous edifie davantage, par la 
meme occasion, sur les nombreux defis securitaires 
et humanitaires persistants, qui fragilisent de plus en 
plus les fondements de la paix et de la stabilite dans 
une region deja eprouvee par d’enormes difficultes 
socioeconomiques. Ces progres observes au plan de 
la gouvernance politique sont porteurs d’espoir, car 


ils s’inscrivent dans des processus irreversibles de 
transformation profonde de nos societes, qu’il appartient 
au Conseil d’accompagner par un soutien constant au 
dialogue et a la resolution pacifique des differends en 
cours dans certains Etats de la region. 

En depit des progres enregistres de maniere 
generale en Afrique de l’Ouest, mon pays demeure 
preoccupe par la prevalence des menaces liees au 
terrorisme et a l’extremisme violent dans la region et 
leurs liens averes avec la criminalite transnationale 
organisee, les trafics de tous ordres, notamment ceux 
des migrants, de la drogue, des armes, et la traite 
d’etres humains. Ces phenomenes sont exacerbes par la 
pauvrete et le chomage, particulierement celui des jeunes 
dans les zones ou l’Etat peine a assurer pleinement ses 
fonctions regaliennes. 

La recherche de solutions durables a tous ces 
problemes ne nous offre d’autres alternatives que de 
conjuguer nos efforts dans le cadre d’une approche 
holistique coordonnee, permettant d’amoindrir les fortes 
dynamiques qui alimentent les menaces a la paix et a la 
securite. Pour ce faire, il faudrait, du point de vue de la 
delegation ivoirienne, agir sur trois niveaux. 

D’abord, au niveau politique et strategique, 
ou nous devons accentuer la mise en coherence des 
mecanismes visant notamment a renforcer la securite, 
la gouvernance politique et la democratic en cours 
dans la region ouest-africaine et au Sahel. A ce propos, 
il nous parait indispensable de tirer le meilleur profit 
de l’avantage comparatif des organisations regionales, 
notamment l’Union africaine et la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO), 
dont les interventions successives en Guinee Bissau, au 
Mali, au Burkina Faso et en Gambie, ont donne la pleine 
mesure de leur capacite en matiere de prevention et de 
gestion des crises internes dans ces pays. 

Au Liberia, pays voisin de la Cote d’Ivoire, la 
tenue pacifique des recentes elections presidentielles et 
le transfert democratique du pouvoir qui s’en est suivi 
nous font esperer que le pays a definitivement tourne la 
page de la decennie de crise politico-militaire pour en 
ecrire une nouvelle pleine d’espoir et pouvant permettre 
a ce pays frere de poursuivre la consolidation de la paix 
retrouvee et son developpement socioeconomique. 

Il nous plait ici de feliciter tous les acteurs 
politiques et le peuple liberien pour le bon exemple 
donne a l’Afrique en general et a la region ouest- 
africaine en particulier. Il appartiendra plus que jamais 
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a la communaute internationale, dans la perspective 
du depart de la Mission des Nations Unies au Liberia, 
prevue pour le mois de mars 2018, d’appuyer davantage 
les efforts du Gouvernement liberien et des organisations 
de la societe civile du pays en vue de consolider les gains 
de la transition democratique dans cet Etat et de parvenir 
a une perennisation de la paix et de la reconciliation 
indispensables au developpement socioeconomique de 
la nation liberienne. 

Tout aussi importante est la mise en oeuvre de 
la Strategic integree des Nations Unies pour le Sahel, 
dont l’approche multisectorielle innovante, ainsi que la 
mise en coherence des initiatives regionales devraient 
contribuer davantage au renforcement de la securite et 
accroitre la resilience des Etats et des populations de la 
region aux crises. Toutefois, le succes de cette strategic 
reste, faut-il le souligner, tributaire de la materialisation 
des engagements pris par tous les partenaires, y 
compris les pays de la region ainsi que les bailleurs de 
fonds internationaux. 

Ensuite, sur le plan operationnel, il est important 
de poursuivre les efforts actuels visant a coordonner 
et a instaurer une synergie d’action entre la Mission 
multidimensionnelle integree des Nations Unies pour la 
stabilisation au Mali (MINUSMA) et la Force conjointe 
du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel) face aux 
groupes terroristes organises qui disposent de moyens 
d’action de plus en plus puissants et sophistiques. Je me 
rejouis a cet effet de l’adoption le 8 decembre 2017 de la 
resolution 2391 (2017) qui definit le cadre d’un soutien 
logistique et operationnel de la MINUSMA a la Force 
conjointe du G5 Sahel, dont le renforcement des 
capacites logistiques et operationnelles est une condition 
essentielle du succes dans l’atteinte de ces objectifs. 

Dans cette meme dynamique et conformement 
aux recommandations du cinquante-deuxieme Sommet 
des chefs d’Etat et de gouvernement de la CEDEAO, 
tenue a Abuja, au Nigeria, le 15 decembre 2017, la Cote 
d’Ivoire appelle de tous ses vceux a la mise en place de 
mecanismes de financement previsible et durable de la 
Force conjointe du G5 Sahel. Elle souhaite vivement que 
les engagements pris lors des conferences des donateurs 
a Berlin et a Paris soient aussi tenus afin de reunir 
les fonds indispensables a son operationnalisation en 
mars 2018. 

Mon pays salue egalement les efforts qui 
sont deployes par les pays participant a la Force 
multinationale mixte, qui ont permis de reduire les 
moyens operationnels et la presence geographique de 


Boko Haram, meme si les informations faisant etat du 
retrait de contingents d’un pays majeur de la region 
demeurent une preoccupation. 

Enfin, au troisieme niveau, il faudrait envisager 
l’appui a un developpement economique et social 
inclusif des Etats de l’Afrique de l’Ouest et du Sahel, 
notamment dans les zones rurales, ou la jeunesse, en 
proie a la pauvrete et au chomage, constitue pour les 
groupes armes un vivier de recrutement de combattants. 
La Cote d’Ivoire salue done le lancement de l’Alliance 
pour le Sahel, qui entend federer toutes les initiatives 
visant a promouvoir le developpement de la region 
du Sahel. 

Je voudrais, pour clore mon propos, rappeler la 
necessity d’une synergie d’action entre les pays et les 
institutions regionales d’Afrique de l’Ouest, du Sahel et 
des Nations Unies en vue de l’instauration d’une paix 
durable et d’un developpement inclusif. Cette synergie 
permettra de resoudre les causes profondes des conflits 
dans la region. En tout etat de cause, ma delegation 
reste convaincue qu’en depit d’un contexte regional 
particulierement difficile, l’UNOWAS demeure un 
outil important en matiere de prevention des conflits en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. A cet effet, et en parfaite 
collaboration avec les autres membres du Conseil de 
securite, la Cote d’Ivoire apportera a l’UNOWAS l’appui 
indispensable a la realisation des objectifs communs 
du Conseil, a savoir la preservation de la paix et de la 
securite ainsi que la promotion du developpement en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. 

M. Skoog (Suede) {parle en anglais) : Je 
remercie le Representant special du Secretaire 
general, M. Chambas, de l’expose qu’il a presente 
aujourd’hui et je salue le travail extremement important 
qu’il accomplit. A cet egard, il a decrit aujourd’hui les 
progres tres encourageants enregistres dans la region. 
Je sais qu’avec discretion et delicatesse, il a contribue 
a un grand nombre d’entre eux, et pour cela je lui rends 
hommage. Encore une fois, je l’en remercie. 

Les bureaux regionaux des Nations Unies ont un 
role important a jouer dans la realisation de l’ambition 
du Secretaire general et, avec l’appui du Conseil, dans 
les efforts visant a placer la prevention au cceur de 
nos travaux. Comme nous l’avons entendu, le Bureau 
des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le 
Sahel (UNOWAS) continue de s’acquitter d’un certain 
nombre de taches preventives importantes, notamment 
en usant de ses bons offices. L’UNOWAS joue un role 
critique en contribuant a l’analyse strategique integree 
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des possibility, des risques et des defis auxquels sont 
exposees les autorites nationales et locales dans leur 
quete de paix durable. II me semble que M. Chambas 
a decrit nombre de ces facteurs aujourd’hui. Je tiens a 
souligner que nous appuyons fermement cette action, 
que nous aimerions voir reproduite dans d’autres regions. 

Un conflit dont on empeche Feclatement fait 
rarement les gros titres, et les victoires passent souvent 
inaper?ues. Cependant, si des tensions politiques 
persistent dans certains pays d’Afrique de l’Ouest et du 
Sahel, il importe de reconnaitre les faits encourageants 
qui se produisent et les reformes en cours dans la region, 
notamment au Liberia, en Gambie et au Burkina Faso, 
comme nous l’avons entendu aujourd’hui. Le Conseil et 
l’ONU doivent saisir les possibility d’aider la region a 
consolider les pratiques democratiques et a perenniser 
le developpement et la croissance economiques. 
L’UNOWAS a egalement un role important a jouer a 
cet egard. 

Je vais prendre une minute pour reparler du 
Liberia, comme l’a fait mon collegue ivoirien. II me 
semble extremement important de feliciter ce pays pour 
le processus electoral pacifique, transparent, libre et 
regulier qui vient de se terminer. Nous reconnaissons 
l’appui important fourni par la region et l’ONU, 
notamment l’ancien President nigerian Obasanjo et 
encore une fois le Representant special, M. Chambas. 
C’est avec plaisir que nous continuerons a fournir un 
appui au Liberia, qui avance vers une nouvelle etape de 
son developpement, notamment par l’intermediaire de la 
Commission de consolidation de la paix. 

Alors que nous demandons a l’UNOWAS de faire 
plus - notamment a l’appui des processus de transition 
des missions de maintien de la paix vers des contextes 
sans missions au Liberia et en Cote d’Ivoire et a l’appui 
des efforts regionaux de lutte contre le terrorisme, et 
ainsi de suite -, nous devons egalement veiller a ce que 
les ressources necessaires soient mobilisees pour lui 
permettre de s’acquitter de ses fonctions. 

Un grand nombre des problemes auxquels sont 
confrontes les pays de la region - le terrorisme, la 
criminalite transnationale, les crises humanitaires, 
la concurrence croissante pour s’approprier des 
ressources rares, notamment du fait des changements 
climatiques - n’ont cure des frontieres nationales. 
Seules des approches durables et globales qui prennent 
en compte les causes profondes des conflits et de 
l’instabilite dans la region, ainsi que les liens entre ces 
problemes, permettront de trouver des solutions a long 


terme. La cooperation entre l’UNOWAS et les autres 
organisations regionales cree le potentiel necessaire 
pour developper ce type d’approches. La decision prise 
au Sommet de la Communaute economique des Etats 
de l’Afrique de l’Ouest (CEDEAO) en decembre, a 
savoir que la CEDEAO et l’UNOWAS examineraient 
en commun l’influence de revolution des parcours de 
transhumance sur les conflits potentiels entre eleveurs 
et agriculteurs et les dynamiques de conflit dans toute la 
region, est un bon exemple de cette cooperation. 

Pour terminer, je tiens a remercier de nouveau le 
Representant special de son expose et a l’assurer que 
nous continuerons de l’appuyer fermement. 

M. Meza-Cuadra (Perou) {parle en espagnol ) : 
Je tiens tout d’abord a saluer la convocation de cette 
seance et a remercier le Representant special du 
Secretaire general, M. Chambas, de son expose sur la 
situation en Afrique de l’Ouest et au Sahel. Le Perou 
apprecie en particulier Faction menee par le Bureau 
des Nations Unies pour l’Afrique de FOuest et le Sahel 
(UNOWAS) en tant qu’outil sui generis d’action efficace, 
en particulier en matiere de prevention. Sa vision de 
portee regionale et son caractere global le dotent d’une 
capacite particuliere a se mobiliser, notamment en tant 
que mecanisme souple qui est en mesure de s’adapter 
aux divers problemes qui se posent dans la sous-region. 

Dans le meme temps, le Bureau constitue une 
plateforme appropriee pour coordonner les efforts 
et alliances regionaux et sous-regionaux qui luttent 
contre les menaces transfrontieres complexes a la paix 
et a la securite dans la region, tout en promouvant le 
plein exercice des droits de l’homme et une perspective 
d’egalite des sexes dans le cadre des processus de 
prevention et de consolidation de la paix. Compte tenu 
du fait que divers acteurs internationaux reconnaissent 
le role fondamental que joue le Bureau, nous tenons 
a souligner trois domaines d’action efficaces qui 
temoignent de son fort potentiel. 

Premierement, dans le domaine de la diplomatic 
preventive, le Perou estime que FUNOWAS se demarque 
en particulier par sa capacite a agir comme un agent 
actif de la prevention des conflits. Ses activity de suivi 
et d’alerte rapide ont contribue a apaiser les tensions 
et a proposer des solutions politiques pacifiques dans 
plusieurs Etats. II convient en particulier de mentionner 
ses activity de mediation et ses bons offices, qui ont 
permis d’eviter l’apparition ou Faggravation de crises 
politiques. Ces capacity doivent etre renforcees 
et appuyees. 
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Deuxiemement, dans le domaine de la promotion 
du developpement et du renforcement des institutions, 
c’est precisement la capacite de l’UNOWAS a voir le 
contexte general qui lui a permis d’accomplir un travail 
exceptionnel de coordination avec l’Union africaine, 
la Communaute economique des Etats de l’Afrique 
de l’Ouest et diverses organisations regionales, par 
exemple, pour la mise en oeuvre de la Strategic integree 
des Nations Unies pour le Sahel. 

Le Perou estime que cette approche 
multidimensionnelle peut contribuer a la realisation 
des objectifs communs que sont l’instauration d’une 
gouvernance sans exclusive dans la region et la creation 
de programmes de promotion du developpement. 
L’autre objectif de l’UNOWAS auquel nous attachons 
de l’importance, c’est le renforcement des institutions 
politiques afin de les rendre plus efficaces et 
transparentes. De meme, il convient de souligner la 
decision recente prise par l’UNOWAS et le Bureau 
regional des Nations Unies pour 1’Afrique centrale de 
collaborer et de renforcer la cooperation et l’aide dans 
le bassin du lac Tchad. II s’agit d’une vision partagee, 
essentielle et extremement urgente, qui vise a remedier 
aux conditions de vie difficiles de la population dans 
la region. 

Troisiemement, en matiere de lutte contre le 
terrorisme et l’extremisme violent, sur la base du cadre 
d’agencement susmentionne qui englobe plusieurs 
organisations africaines, l’UNOWAS a demontre son 
efficacite a contribuer, dans le cadre de cette approche 
horizontale, a lutter contre la grave menace que posent 
les actions de Boko Haram. Le Perou salue notamment 
les programmes de reinsertion qui ont ete elabores 
avec des personnes associees a ce groupe terroriste, 
mais aussi les actions visant a soutenir la lutte contre 
l’impunite grace au renforcement des institutions 
judiciaires chargees de poursuivre les membres de ce 
groupe. La contribution que l’UNOWAS sera en mesure 
d’apporter a la lutte contre la criminalite transnationale 
organisee, qui, dans de nombreux cas, fournit un appui 
financier au terrorisme, sera egalement importante dans 
le cadre de ces efforts. 

Pour terminer, nous reconnaissons les avantages 
lies a la presence de ce bureau dans la sous-region, mais 
soulignons combien il est important qu’il dispose des 
ressources necessaires pour s’acquitter de ses importants 
travaux. Nous nous felicitons egalement des initiatives 
complementaires, telles que l’Alliance pour le Sahel, 
lancee en 2017 sous l’egide de l’Union europeenne, avec 


la participation de la Banque mondiale, de la Banque 
africaine de developpement et du Programme des 
Nations Unies pour le developpement. 

M. Llorentty Soliz (Bolivia) (parle en 
espagnol ) : La Bolivie remercie le Representant special 
du Secretaire general et Chef du Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS), 
M. Mohamed Ibn Chambas, de son expose. Nous 
apprecions son travail et ses efforts au quotidien. 

Le travail des missions politiques speciales 
represente un outil important qui permet d’elaborer 
des strategies de consolidation et de perennisation 
de la paix. Dans le cas de l’UNOWAS, le travail qu’il 
accomplit en application de son mandat et, bien sur, dans 
les domaines de la diplomatic preventive, de la bonne 
gouvernance, de la protection des droits de l’homme, 
des bons offices, de la mediation politique et de la 
facilitation du dialogue est essentiel. Nous souhaitons 
egalement souligner et appuyer les efforts qu’il deploie 
pour promouvoir la participation active des femmes aux 
processus politiques, de paix et de securite. 

Par ailleurs, nous nous felicitons de l’excellente 
coordination entre la mission et les organisations 
regionales et sous-regionales, telles que l’Union 
africaine et la Communaute economique des Etats de 
l’Afrique de l’Ouest, qui lui permet d’encourager les 
dirigeants des pays de PAfrique de l’Ouest et du Sahel 
a poursuivre les reformes politiques, institutionnelles 
et dans le domaine de la securite. A cet egard, nous 
saluons l’extraordinaire processus electoral qui s’est 
tenu au Liberia a la fin de l’annee derniere dans un 
environnement pacifique, credible et stable, et felicitons 
le peuple liberien d’avoir demontre son attachement a la 
democratic au travers d’un evenement aussi important. 
Nous insistons sur ce cas, car il montre que les processus 
de reconciliation fondes sur un dialogue politique sans 
exclusive, le consensus et le rapprochement entre les 
parties sont fondamentaux et favorisent le renforcement 
d’une paix viable et durable. 

Nous saluons, par ailleurs, les progres accomplis 
dans la mise en oeuvre de la Strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel. Nous sommes convaincus 
que la contribution et l’engagement des pays du 
Sahel, des organisations regionales et sous-regionales 
et des pays cooperants seront indispensables a son 
execution et a l’obtention de resultats durables qui 
permettront de resoudre les problemes de securite, de 
renforcer la stability politique et socioeconomique et 
de promouvoir un developpement global. La Strategic 
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devrait aider des pays comme le Mali, qui se trouve 
toujours dans une crise grave en raison des politiques 
de changement de regime en Libye. C’est pourquoi 
il est indispensable d’identifier les causes profondes 
de l’instabilite et des conflits. Dans ce contexte, la 
Bolivie reaffirme son rejet energique des politiques 
interventionnistes et d’ingerence, qui destabilisent et 
compromettent la paix et la securite internationales. 

Nous encourageons egalement les Etats membres 
de la Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel) a continuer d’ceuvrer au deployment et a 
l’operationnalisation definitive de leurs forces. Etant 
donne que la cooperation de l’ONU, par l’intermediaire 
de la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation au Mali, et de l’Union africaine 
sera determinante, nous appelons a la conclusion de 
l’accord technique entre l’ONU, l’Union europeenne et 
le G5 Sahel, conformement a la resolution 2391 (2017). 

Malgre ces efforts importants, nous sommes 
preoccupes par la situation toujours complexe que 
connaissent certains pays de la region, dont les peuples 
sont confrontes a des defis colossaux, notamment 
dans le domaine de la securite, tels que la criminalite 
transfrontaliere, la traite d’etres humains, la traite de 
migrants et le trafic de drogues et d’armes. II s’agit la 
de quelques-unes des consequences des conflits qui 
ont une incidence negative sur la population civile et le 
developpement dans la region, auxquelles il faut ajouter 
le fleau du terrorisme. La Bolivie condamne avec force 
toutes les formes de violence et d’actes criminels qui 
portent atteinte aux populations civiles, en particulier 
le terrorisme, qui constitue une agression injustifiable 
et l’une des menaces les plus graves pour la paix et 
la securite internationales dans toutes ses formes et 
manifestations. Nous insistons sur la pleine mise en 
oeuvre de la resolution 2349 (2017) sur la lutte contre les 
groupes terroristes, notamment Boko Haram et Daech. 

Boko Haram reste present dans la sous-region, 
ce qui a de lourdes consequences. Selon le rapport 
du Secretaire general (S/2017/1104), entre juin et 
septembre 2017, il y a eu 156 attaques attributes a ce 
groupe terroriste, dont 100 ont ete perpetrees au Nigeria 
et cinq au Niger, faisant pres de 300 morts, pour la plupart 
des femmes, sans meme parler des enlevements abjects 
de filles et de garfons a des fins atroces. A cet egard, 
nous saluons les efforts coordonnes de l’UNOWAS, 
de la Commission du bassin du lac Tchad et de la 
Force speciale mixte multinationale pour elaborer une 
strategic de lutte contre Boko Haram. Tous les efforts 


que le Conseil de securite et l’ONU deploient pour 
eliminer le terrorisme doit pouvoir compter sur le plein 
appui de leurs membres et viser a traduire en justice 
les responsables de ces crimes afin qu’ils puissent faire 
l’objet d’enquetes, de poursuites et de sanctions. 

Nous ne pouvons manquer de mentionner 
l’inquietante situation humanitaire que connait la 
population de la sous-region, dans laquelle 5 millions 
de personnes ont ete deplacees - 2 millions dans 
la region du bassin du lac Tchad - sans compter le 
chiffre astronomique de 30 millions de personnes 
qui sont exposees au risque d’insecurite alimentaire, 
dont 4 millions d’enfants souffrant de malnutrition. 
Nous encourageons la communaute internationale en 
general a continuer a fournir un appui technique et 
une cooperation economique et humanitaire et a faire 
tous les efforts possibles pour aider les populations les 
plus vulnerable s. 

Enfin, la Bolivie reaffirme son plein appui 
a Farchitecture regionale et sous-regionale pour le 
reglement des conflits en Afrique. Nous considerons 
qu’il est essentiel que la vision africaine soit prise en 
compte dans la mise en oeuvre de chacune des initiatives 
visant a la pacification definitive du continent. Nous 
encourageons les Gouvernements de l’Afrique de l’Ouest 
et du Sahel a poursuivre le processus de stabilisation 
dans la region dans le plein respect de la souverainete, 
de l’independance et de l’integrite territoriale des Etats. 

M me Gregoire Van Haaren (Pays-Bas) (parle 
en anglais) : Comme d’autres avant moi, je voudrais 
remercier chaleureusement le Representant special 
Mohamed Ibn Chambas du role determinant qu’il joue 
en Afrique de l’Ouest. Ses bons offices, que ce soit 
en Gambie, au Liberia ou au Togo, ont contribue a 
apaiser les tensions et a stabiliser les pays et la region. 
M. Chambas a signale plusieurs faits encourageants, 
mais des problemes considerables subsistent. Un 
appui international soutenu doit etre fourni afin de 
promouvoir la stabilite. Nous considerons que le Bureau 
des Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel 
(UNOWAS) est un element essentiel de ce soutien. Je 
voudrais mettre l’accent sur trois aspects importants de 
la valeur ajoutee que l’UNOWAS apporte a la securite 
et a la stabilite de la region, a savoir la prevention des 
conflits, la cooperation transfrontiere et la coordination. 

Le premier aspect, c’est la prevention des 
conflits. Le Conseil de securite a fait de la prevention 
des conflits la priorite de l’UNOWAS, et a juste titre. Un 
an apres un changement de pouvoir turbulent, la Gambie 
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est sur la bonne voie. Au Togo, le Representant special 
du Secretaire general a collabore avec l’Union africaine 
et la Communaute economique des Etats d’Afrique de 
l’Ouest pour encourager les parties prenantes nationales 
a participer a un dialogue indispensable sur la reforme 
constitutionnelle. Au Liberia, l’UNOWAS a joue un 
role important dans la tenue d’elections pacifiques. 
La Sierra Leone constituera le prochain test pour le 
bilan encourageant de l’Afrique de l’Ouest en matiere 
de democratic. 

La demarche multidimensionnelle des objectifs 
de developpement durable constitue le moyen de 
prevention par excellence. Dans la region du lac Tchad, 
par exemple, les effets de la penurie d’eau et des 
changements climatiques constituent quelques-unes 
des causes profondes des conflits. La realisation des 
objectifs de developpement durable, et en particulier 
de l’objectif 6, garantirait l’acces a l’eau potable et a 
l’assainissement. Proposer des solutions innovantes 
pour aider les agriculteurs habitant le long de la frontiere 
nigerienne a avoir acces a l’eau dont ils ont besoin 
pour cultiver et assurer leur subsistance permettrait 
de remedier en grande partie a la fragility de la region. 
Mais en attendant, l’alerte rapide, la reaction rapide, 
le recours aux bons offices et la consolidation de la 
paix - autant d’activites menees par l’UNOWAS - seront 
toujours d’une importance cruciale dans de telles 
situations et dans d’autres pays. Par consequent, nous 
encourageons le Representant special a poursuivre ses 
importantes activites en matiere d’alerte rapide et nous 
sommes prets a appuyer par exemple l’organisation de 
missions conjointes d’alerte rapide avec la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest. 

Deuxiemement, j e voudrais souligner l’importance 
du « C » concernant la cooperation en matiere de 
securite pour les questions transfrontalieres, notamment 
la lutte contre le terrorisme, la criminalite organisee, la 
traite et les flux migratoires illegaux. La region du lac 
Tchad est egalement un bon exemple a cet egard. Les 
pays de la region ont cree la Force multinationale mixte 
pour relever les defis poses par Boko Haram. Toutefois, 
cette grave menace subsiste et ils ont du mal a regler le 
probleme des ressources. Je salue les efforts deployes 
par le Representant special du Secretaire general pour 
appuyer les mesures prises sur le plan diplomatique, 
humanitaire et de la securite pour faire face aux actes de 
violence de Boko Haram visant les civils. Toutefois, ce 
processus doit etre pris en charge par les pays touches. 


Le Royaume des Pays-Bas note avec satisfaction 
que le Conseil de paix et de securite de FUnion africaine 
a reaffirme la necessity d’adopter une approche globale 
et appelle a une strategic regionale coordonnee 
pour la promotion de la paix, de la securite et du 
developpement. Les initiatives prises au niveau regional 
pour promouvoir cette approche globale meritent le plein 
appui du Conseil. Nous souhaiterions que Ton accorde 
une attention particuliere a la situation du bassin du lac 
Tchad dans le prochain rapport du Secretaire general et 
que des informations specifiques soient fournies a ce 
sujet, y compris des analyses d’alerte rapide. 

Cela m’amene au troisieme « C », a savoir la 
coordination. Nous ne parviendrons pas a des resultats 
satisfaisants en Afrique de l’Ouest et au Sahel sans une 
coordination efficace, aussi bien avec nos partenaires 
qu’au sein du systeme des Nations Unies. L’UNOWAS 
incarne veritablement cette idee. J’en veux pour exemple 
le role qu’il joue pour faire avancer la mise en oeuvre de 
la Strategic integree des Nations Unies pour le Sahel. II 
permet de reduire les chevauchements d’activite, assure 
la liaison entre le terrain et le Siege et rassemble les 
parties prenantes. C’est exactement ce qu’il faut faire en 
ce moment ou les acteurs et les initiatives se multiplient. 

Un autre exemple est la Force conjointe du 
Groupe de cinq pays du Sahel. Elle ne peut atteindre ses 
objectifs que si la Mission multidimensionnelle integree 
des Nations Unies pour la stabilisation au Mali apporte 
un soutien operationnel et logistique indispensable; si 
des contributions financieres indispensables sont mises 
a disposition au moyen d’un mecanisme international 
bien coordonne; si le Haut-Commissariat des Nations 
Unies aux droits de l’homme est a meme d’apporter un 
appui adequat au cadre de respect des droits de l’homme 
applicable a cette Force; et si l’Office des Nations Unies 
contre la drogue et le crime facilite le renforcement la 
cooperation entre la Force, la police et le secteur de 
la justice penale. Ce ne sont la que quelques-unes des 
conditions necessaires. 

Pour terminer, la prevention des conflits, 
la cooperation regionale et le renforcement de la 
coordination sont des conditions essentielles pour 
s’attaquer aux causes profondes de l’instabilite et 
favoriser un developpement pacifique et inclusif. Grace 
a la portee de son action et a sa mission, l’UNOWAS 
joue un role catalyseur important en Afrique de l’Ouest 
et peut attirer promptement l’attention du Conseil sur les 
defis emergents a la stability de la region. Nous devons 
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en faire le meilleur usage possible et veiller a ce qu’il 
dispose des moyens financiers necessaires. 

Je voudrais reiterer notre gratitude au Representant 
special du Secretaire general, M. Chambas, a titre 
personnel, et a l’UNOWAS, en general, pour leurs 
efforts soutenus et leur leadership. 

M. Ndong Mba (Guinee equatoriale) (parle en 
espagnol) : La delegation de la Republique de Guinee 
equatoriale salue la presence de M. Mohamed Ibn 
Chambas, Representant special du Secretaire general 
et Chef du Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) parmi nous aujourd’hui. 

Tout en felicitant et en remerciant le Secretaire 
general pour son rapport semestriel complet et detaille 
(S/2017/1104), que vient de nous presenter M. Chambas, je 
voudrais tout particulierement exprimer au Representant 
special notre satisfaction et nos remerciements pour 
l’excellent travail qu’il accomplit, en depit de multiples 
defis et menaces qui subsistent dans cette region, du fait 
des groupes terroristes et des extremistes violents, de 
la criminalite transnationale organisee, notamment la 
traite d’etres humains et le trafic de drogue, sans oublier 
les attaques asymetriques persistantes perpetrees par 
des groupes armes dans le nord et le centre du Mali. 
En outre, le rapport du Secretaire general fait etat de la 
crise humanitaire qui a ete provoquee par la resurgence 
des attaques de Boko Haram en juin dernier, qui ont 
provoque le deplacement de plus de 2,5 millions de 
personnes dans la region du bassin du lac Tchad, 
ainsi que d’une crise alimentaire grave qui touche 
environ 500 000 personnes dans cette region. 

Compte tenu de ces situations, et tel qu’il est 
ressorti de l’expose que nous venons d’entendre, la 
communaute internationale doit apporter de toute 
urgence un appui decisif a la Force conjointe du Groupe 
de cinq pays du Sahel mise en place par le Burkina Faso, 
le Tchad, le Mali, la Mauritanie et le Niger, ainsi qu’a la 
Force multinationale mixte composee du Cameroun, du 
Tchad, du Niger et du Nigeria. Ces forces doivent etre 
dotees des moyens necessaires pour lutter efficacement 
contre ces groupes terroristes. 

II convient egalement de mentionner les inci¬ 
dences negatives et destabilisatrices des changements 
climatiques dans plusieurs zones de la region, notam¬ 
ment sur l’elevage et la production agricole, ce qui pro¬ 
voque de graves tensions dans certains pays de la re¬ 
gion. En effet, la desertification entraine l’emigration 


et la transhumance des eleveurs, source de tensions et 
d’insecurite dans ces pays. 

En depit de ce tableau alarmant que je viens de 
dresser, la Republique de Guinee equatoriale se felicite 
de l’excellent travail accompli par l’UNOWAS face a ces 
defis, qui explique pourquoi son mandat a ete renouvele 
a plusieurs reprises et la pleine confiance dont il jouit 
s’agissant de ses capacites d’analyse, d’alerte rapide et de 
mobilisation des agents etatiques et non etatiques dans 
la region pour consolider les progres democratiques et 
contrer les menaces a la paix et a la stabilite nationales. 
C’est dans ce contexte que la Republique de Guinee 
equatoriale salue et promeut l’esprit de la Declaration 
de Praia sur les elections et la stabilite en Afrique de 
l’Ouest, pierre angulaire de Taction de FUNOWAS. 

Dans cette optique, nous exprimons notre 
satisfaction face aux evolutions positives dans la region, 
en depit des menaces et des defis actuels. Je pense 
notamment a la croissance economique dans l’ensemble 
de la region, aux progres realises dans le cadre du 
processus de reforme, notamment dans le secteur de la 
securite en Gambie et au Burkina Faso, et a l’election 
presidentielle qui vient de se tenir au Liberia, qui a 
ete couronnee de succes. C’est dans cette perspective 
que la Republique de Gui nee equatoriale lance un 
appel a la communaute internationale en general et a 
FUNOWAS pour qu’ils accordent leur attention et leur 
appui a la Guinee-Bissau afin de trouver une voie de 
sortie appropriee et une solution definitive a la situation 
politique que connait actuellement ce beau pays, dote 
d’abondantes ressources, grace a un dialogue sans 
exclusive des acteurs politiques nationaux. 

Pour terminer, je voudrais appeler une fois de plus 
l’attention sur les menaces terroristes qui pesent non 
seulement sur les pays de l’Afrique de l’Ouest et du Sahel, 
mais aussi sur l’Afrique centrale ainsi que sur les autres 
regions de l’Afrique et du monde. Je pense notamment 
aux groupes terroristes mercenaires composes de 
ressortissants de divers pays de la sous-region qui se 
sont infiltres sur le territoire de la Republique de Guinee 
equatoriale durant la derniere semaine de decembre 
dans le but de perpetrer des attaques terroristes et de 
destabiliser le Gouvernement. Face a cette situation, la 
communaute internationale et les Nations Unies doivent 
faire preuve de vigilance et controler ces groupes qui 
sement l’insecurite et l’instabilite dans plusieurs pays de 
notre region. 

M. Alemu (Ethiopie) {parle en anglais) : Nous 
nous felicitons vivement de la presence du Representant 
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special du Secretaire general, M. Chambas, et tenons 
a le remercier de son expose complet sur la situation 
en Afrique de l’Ouest, la region du Sahel et le bassin 
du lac Tchad, ainsi que sur les activites du Bureau des 
Nations Unies pour TAfrique de l’Ouest et le Sahel 
(UNOWAS) au cours des six derniers mois. Nous 
apprecions a sa juste valeur la contribution considerable 
qu’apporte M. Chambas en s’aquittant de sa tres lourde 
responsabilite a l’egard de ces regions clefs de TAfrique. 
La Suede, les Pays-Bas et d’autres ont salue Taction de 
M. Chambas, et nous partageons leur point de vue. 

Nous prenons note de revolution generale de la 
situation et des tendances dans ces regions, ainsi que de la 
mise en oeuvre de la Strategic integree des Nations Unies 
pour le Sahel. Nous appuyons le role que le Representant 
special du Secretaire general continue de jouer ainsi que 
ses bons offices a l’appui des efforts de perennisation de la 
paix dans la region, en collaboration avec des partenaires 
regionaux et internationaux, en promouvant l’instauration 
de consultations politiques nationales inclusives, la mise 
en place de reformes constitutionnelles et democratiques 
et l’organisation d’elections transparentes et pacifiques. 
Dans le cadre de ces efforts, nous devons toujours garder 
a l’esprit que la collaboration entre l’ONU, l’Union 
africaine et les organisations sous-regionales telles que 
la Communaute economique des Etats de TAfrique 
de l’Ouest (CEDEAO) est d’une importance critique, 
comme cela a ete amplement demontre lorsqu’elle a 
permis d’assurer une transition pacifique et sans heurt en 
Gambie, transition dans laquelle le Representant special 
du Secretaire general, M. Chambas, a joue un role clef. 

J’en ai termine de mes remarques liminaires et je 
voudrais maintenant faire quelques observations axees 
sur quelques-unes des grandes questions politiques, 
humanitaires et de securite mises en avant dans le rapport 
du Secretaire general (S/2017/1104). En ce qui concerne 
la politique et la gouvernance, nous nous felicitons de la 
tenue d’elections presidentielle et legislatives pacifiques 
au Liberia, qui marquent une etape importante dans les 
efforts du pays pour edifier une democratic perenne. 
Cependant, tout en celebrant cet evenement et cet 
accomplissement, nous ne pouvons, comme l’a souligne 
le representant de la Cote d’Ivoire tout a l’heure, ignorer 
que le pays a grand besoin d’une cooperation et d’un 
appui efficaces de la communaute internationale pour 
garantir la viabilite de ses institutions democratiques. 
Non seulement ces institutions ne se construisent pas en 
un jour, mais elles doivent egalement etre etayees par des 
progres dans les secteurs economique et social afin de 
repondre aux besoins de la societe. 


En revanche, les tensions politiques au Togo 
suscitees par l’amendement de la Constitution du pays sont 
une source de preoccupation. Nous appuyons les efforts 
des dirigeants de la region pour tenter d’aider les parties 
prenantes nationales a parvenir a un reglement pacifique 
de la crise politique. II est imperatif ici de veiller a ce que 
la paix relative qu’a connue le pays ne soit pas consideree 
comme acquise. C’est la raison pour laquelle tous les 
secteurs de la societe ont la responsabilite de contribuer a 
faire en sorte que le changement se fasse pacifiquement et 
que la situation ne devienne pas incontrolable. 

S’agissant des tendances observees en matiere de 
securite dans l’ensemble de la region, il est clair que cette 
derniere demeure confrontee a des problemes de securite 
multiples et complexes, notamment les menaces liees au 
terrorisme et a l’extremisme violent, au trafic de drogue et 
a d’autres formes de criminalite transnationale organisee. 
Tous ces elements ont ete explicites par M. Chambas. 
La visite effectuee par le Conseil de paix et de securite 
de l’Union africaine dans le bassin du lac Tchad en 
juillet et la tenue de la premiere conference regionale 
pour la stabilisation de la region du bassin du lac Tchad 
en novembre de l’annee derniere ont de fait constitue 
des evolutions majeures. Toutefois, nous sommes 
preoccupes par le retrait des soldats tchadiens de la Force 
multinationale mixte au Niger et par ses incidences sur 
Taction de la Force, comme indique dans le rapport du 
Secretaire general. Les circonstances entourant ces 
evenements devront etre examinees serieusement en 
vue de remedier aux facteurs qui pourraient en etre a 
l’origine. La contribution du Tchad ne saurait etre prise a 
la legere. II est indiscutable que son absence ne sera pas 
sans consequences. 

D’autre part, la visite du Conseil de securite dans 
la region du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel) en 
octobre; l’adoption de la resolution 2359 (2017) et de la 
resolution 2391 (2017) sur la Force conjointe du G5 Sahel; 
et la reunion pleniere de haut niveau qui s’est tenue a Paris 
afin de mobiliser l’appui en faveur de la Force sont des faits 
encourageants. Nous sommes tout a fait d’accord avec le 
Secretaire general sur la necessite de completer ce qui est 
fait sur le plan de la securite et dans le domaine militaire, 
que ce soit au Sahel ou dans le bassin du lac Tchad, pour 
remedier a la crise au Sahel par des initiatives en faveur 
du developpement, ainsi que sur la necessite de s’attaquer 
aux causes profondes du conflit pour prevenir les tensions 
et la violence, lutter contre la pauvrete et l’exclusion, 
accroitre la resilience des institutions et des communautes 
et batir des societes pacifiques et inclusives. II ne fait 
pas de doute que l’insecurite alimentaire generalisee, 
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les deplacements forces, les changements climatiques 
et la vulnerability chronique aux epidemies continuent 
d’affecter les populations dans Fensemble de la region, 
comme nous l’avons vu de nos propres yeux durant notre 
visite au Sahel et dans la region du bassin du lac Tchad 
l’annee derniere. 

Dans ce contexte, nous pensons que l’acceleration 
de la mise en oeuvre de la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel est determinante pour faire face a ce 
defi. Bien que la reponse humanitaire ait ete renforcee 
en 2017, le defi humanitaire reste considerable, d’ou la 
necessite d’un engagement et d’un appui renforces et 
soutenus de la part de la communaute internationale. La 
poursuite de la cooperation et du partenariat entre les 
gouvernements de la region, l’Organisation des Nations 
Unies, l’Unionafricaine, la CEDEAO, le G5 Sahel, l’Union 
du fleuve Mano, la Commission du golfe de Guinee et la 
Commission du bassin du lac Tchad, ainsi que d’autres, 
demeure indispensable pour relever les defis multiples et 
complexes auxquels sont confrontes les pays de la region 
et pour promouvoir la paix et la stabilite. Nous saluons le 
role de l’UNOWAS et les efforts constants qu’il deploie, 
en cooperation et en partenariat avec tous ces acteurs 
importants, pour s’acquitter de son mandat. 

Enfin, nous attendons avec interet de participer de 
maniere constructive au debat sur le projet de declaration 
presidentielle qui sera soumis par la Cote d’Ivoire, qui 
reprend le flambeau du Senegal en tant que porte-plume 
sur ce dossier. 

Le President (parle en anglais ): Je vais maintenant 
faire une declaration a titre national. 

Je remercie le Representant special du Secretaire 
general, M. Chambas, de son expose tres eclairant sur le 
rapport semestriel du Secretaire general sur les activites 
du Bureau des Nations Unies pour FAfrique de l’Ouest 
et le Sahel (UNOWAS) et sur les dernieres evolutions en 
Afrique de l’Ouest et dans le Sahel. Pour faire court, je 
dirai que nous apprecions grandement le role important 
que jouent M. Chambas et l’UNOWAS dans la prevention 
des conflits dans cette vaste region, et que la cooperation 
avec les acteurs regionaux et sous-regionaux est vitale 
si nous voulons susciter des changements concrets. Ces 
efforts de collaboration ont abouti aux resultats politiques 
et economiques positifs qu’on a pu observer recemment 
en Afrique de l’Ouest. 

Dans cet ordre d’idees, nous appelons l’UNOWAS 
a poursuivre son travail en faveur du renforcement de la 
stabilite post-electorale et a suivre tres attentivement les 


prochaines elections a travers la region. La fermeture de 
l’Operation des Nations Unies en Cote d’Ivoire et de la 
Mission des Nations Unies au Liberia va venir compliquer 
davantage Faction de l’UNOWAS, en particulier a la 
lumiere de la menace croissante du terrorisme et de 
l’extremisme violent en Afrique de l’Ouest et au Sahel, 
et ses liens avec la criminalite transnationale organisee. 
Nous sommes profondement preoccupes par l’insecurite 
alimentaire et les deplacements forces provoques au 
sein de la population civile par la violence liee aux 
activites terroristes. 

Le Kazakhstan appuie sans reserve les initiatives 
regionales visant a contrer ces menaces par le biais de la 
Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel et de 
la Force multinationale mixte, et felicite les partenaires 
internationaux d’avoir mobilise un soutien financier pour 
ces initiatives et d’avoir fourni une aide humanitaire aux 
populations affectees. Nous sommes d’avis que l’approche 
militaire et l’assistance humanitaire doivent aller de pair 
avec les efforts de developpement, etre mises en oeuvre 
de fa?on integree et bien coordonnee, et etre renforcees 
par un financement durable a long terme. C’est pourquoi 
nous insistons sur la necessite de recalibrer la Strategic 
integree des Nations Unies pour le Sahel et d’elaborer une 
approche integree pour la region du bassin du lac Tchad. 

A cette fin, nous recommandons que tous les 
organes et programmes de l’ONU concernes operent 
de fa?on coordonnee pour accroitre l’efficacite de l’aide 
fournie par l’ONU sur le terrain et d’en assurer une 
gestion plus transparente, notamment en prenant des 
mesures pour lutter contre la corruption et en utilisant plus 
efficacement une aide au developpement et humanitaire 
en train de retrecir, en vue d’adopter une approche 
harmonisee en Afrique et dans ses sous-regions. 

Le Kazakhstan continuera d’ceuvrer de concert 
avec les autres membres du Conseil et avec les acteurs 
clefs afin de trouver le moyen d’instaurer une paix durable 
en Afrique de l’Ouest et dans la region du Sahel. 

Je reprends maintenant mes fonctions de President 
du Conseil. 

J’invite a present les membres du Conseil a 
poursuivre le debat sur la question dans le cadre 
de consultations. 

La seance est levee a 11 h 10. 
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